DÉCLARATION 


DU  ROI, 

Pou  R le  rétablijjement  de  ï ordre  if  de  la 
îranquillité  dans  fon  Royaume, 

Donnée  à Verfailles  le  14  Août  1789. 


Les  déforJres  occafionnés  dans  prefque  toutes 
les  provinces  du  royaume , par  des  perfonnes  mal- 
intentionnées , ont  fenfiblement  affligé  le  cœur  paternel 
du  Roi.  Pour  en  arrêter  les  funeffes  progrès,  par 
i’effct  de  fa  confiance  dans  les  Repréfentans  de  la 
Nation,  Sa  Majefté  a dépofé  fes  peines  & fon  in- 
quiétude dans  le  fein  de  TAffemblée  nationale,  qui, 
animée  du  même  efprit,  a pris  la  délibération  fui- 
yante,  en  fuppliant  Sa  Majefté  de  donner  les  ordres 
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fîécefïïures  pour  ia  pleine  6c  entière  execution  de 
fon  Décret. 

Extrait  du  Procès-verbal  de  V A ffemhlée  nationde^  ■ 
Du  lo  Août  lySp.. 

Arrête  et  décrètes 

Que  toutes  les  Municipalités  du  Royaume,  tant  dans 
les  villes  que  dans  les  campagnes,  veilleront  au-  maintien 
de  la  tranquillité  publique;  & que  fur  leur  fimple  réquifi- 
tion  , les  Milices  nationales,  ainfi  que  les  MaréchaufTées , 
feront  affidées  des  Troupes,  à f effet  de  pourfuivre  & d’ar- 
rêter les  perturbateurs  du  repos  public , de  quelqu’état 
qu’ils  puiffeiit  être: 

Que  les  perfonnes  arrêtées  feront  remifes  aux  Tribu- 
naux de  judice  & interrogées  incontinent,  & que  le  procès 
leur  fera  fait;  mais  qu’il  fera  fuifis  au  jugement  &:  à l’exé- 
cution, à l’égard  de  ceux  qui  feront  prévenus  d’être  les 
auteurs  des  fauffes  alîarmes  ôl  les  inffigateurs  des  pillages  & 
violences , fort  fur  les  biens , foit  fur  les  perfonnes , &.  que 
cependant  copies  des  informations , des  interrogatoires  & 
autres  procédures , feront  fucceffivement  adreffées  à l’Affem- 
blée  nationale  , afin  que  fur  l’examen  & la  ccmparaifbn  de 
preuves  raffemblées  des  différens  lieux  du  royaume.  Elle 
puiffe  remonter  à ia  fource  des  défordres,  & pourvoir  à ce 
que  les  chefs  de  ces  complots  foient  fournis  à des  peines 
exemplaires  qui  répriment  efficacement  de  pareils  attentats  : 

Que  tous  attroupemens  féditieux,  foit  dans  les  villes,, 
foit  dans  les  campagnes,  même  fous  prétexte  de  chaffe,: 
feront  incontinent  diffipés  par  les  Milices  nationales,  les 
Aiaréchauffées  les  Troupes,  fur  la  fimple  réquifition' 
des  municipalités; 

' Que  dans*  les  vilks  & municipalités  des  campagnes;, 


ainfi  que  clans  chaque  cfiftricSl  Jes  grandes  viiles , il  fera 
dredé  un  rôle  des  Jiommes  fans  aveu  ^métier  ni  profeiïion  , 
Sl  fans  domicile  confiant,  lerqucls  feront  dénoncés;.  Sc 
que  les  Milices  nationales,  les  MaréchaufTées  & les  Troupes 
veilleront  particulièrement  fur  leur  côndûite: 

Que  toutes  les  Milices  nationales  prêteront  ferment 
entre  les  mains  de  leur  Commandant,  de  bien  & fidèlement 
fervir,  pour  le  maintien  de  la  paix,  pour  la  dcfenfe  des- 
Citoyens  &.  contre  les  perturbateurs  du  repos  public;  & 
que  toutes  les  Troupes,;  fà-vojr^  les  Officiers  de  tout  grade 
& Soldats,  prêteront  ferment  à la  Nation  Sl  au  Roi,  Chef 
de  la  Nation,  avec  la  folemnité  la  plus  augulle  ; que_  les 
Soldats  jureront,  €n  préfence  du  Régiment  entier,  fous  les 
armes,  de  ne  jamais  abandonner  leurs  drapeaux,  d’être 
fidèles  à la  Nation,  an  Roi  & à la  Loi,  Sl  de  fe  conformer 
aux  règles  de  la  difcipline  militaire  : 

Que  les  Officiers  jureront,  en  préfence  des  Officiers 
municipaux,  à la  tête  de  leurs  Troupes,  de  refler  fidèles  à 
ia  Nation,  au  Roi  & à la  Loi,,  & de  ne  jamais  employer 
ceux  qui  feront  fous  leurs  ordres,  contre  les  Citoyens,  fi 
ce  n’efl  fur  la  réquifition  des  Officiers  civils  ou  municipaux, 
laquelle  réquifition  fera  toujours  lue  aux  Troupes  affemblées: 

Que  les  Curés  des  villes  Sc  des  campagnes  feront  leélure 
du  préfent  Arrêté  à leurs  paroiffiens  réunis  dans  l’églife,  & 
qu’ils  employront,  avec  tout  le  zèle  dont  ils  ont  confiani- 
ment  donné  des  preuves,  l’influence  de  leur  miniflère,.. 
pour  rétablir  la  paix  Sc  la  tranquillité  publique , Sc  pour 
ramener  tous  les  Citoyens  à l’ordre  Sl  à l’obéiffance  qu’ils, 
doivent  aux  autorités  légitimes.  Signés  le  Chapelier, 
Préfidetît;  l’Abbç  SiÉyES,  LALgY^ToLXEND^L,  Freteau, 
Petîon  de  Yillênéùvé,  fAbbé  Mônt£sq.uiou,- 
EmMEKY  A i : I I.I  ÎM  \ : 

Le  Roi  perfuadé  que , rey^iiçion  clés  mefuret 
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cléiibérées  par  T AiTemblée  nationale,  & ie  concours 
de  tous  les  moyens,  rendront  enfin  Ja  force  aux 
Loix,  1 activité  aux  Tribunaux,  lafécurité  aux  Citoyens, 
ie  cainic  6c  la  tranquillité  à tous  ces  Suiets:  Mande 
6c  oiclonne  à tous  les  Gouverneurs  6c  Çommandans 
dans  fes  provinces,  à, tous  Officiers  civils  6c  muni- 
cipaux, chacun  en  ce  qui  les  concerne,  d’exécuter  , 
Si  faire  exécuter  les  difpofitions  ci-deffus  preferites:/ 
Et  feront  fur  la  préfente  Déclaration , toutes  Lettres 
néceffàires  expédiées. 

Fait  â Verfaiiles,  le  quatorze  août  mil  fept  cent 
quatre-vingt-neuf.  Signé  LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  le 
Roi.  Signé  leC."^''de;Saint-Prïest, 


/ , A V E R s A I L L E s, 

DE  L’ IMPRIMERIE  ROYALE. 


M.  DCCLXXXIX, 


